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Le clin d’œil de lybek

L'Association des sages-
femmes du Gabon (ASFG) a 
procédé, hier, au lancement 

de la campagne de présentation et 
de sensibilisation de l'Ordre natio-
nal des sages-femmes du Gabon 
(ONSFG). En présence des repré-
sentants du ministère de la Santé, 
du représentant résident du Fonds 
des Nations unies pour la popu-
lation (UNFPA) et de l'Université 
des sciences de la santé (USS).
Cet organe régulateur de la profes-
sion adopté depuis le 14 août 2020 
par l'ordonnance n° 009/PR/2 020 
portant création, attribution et 
organisation de l'ONSFG, est " le 

résultat d'un long plaidoyer mené 
par sept bureaux qui ont dirigé à 
tour de rôle, durant 25 ans, l'As-
sociation des sages-femmes du 
Gabon ", a indiqué Olga Hope 
Boukoyi Mabiala, présidente de 
l'ASFG.
Durant cette campagne de pré-
sentation et de sensibilisation 
de l'ONSFG, l'ASFG formera 30 
sages-femmes sur l'intérêt de cette 
ordonnance et déploiera les sages-
femmes pour la sensibilisation de 
leurs pairs. Ce sera aussi l'occasion 
pour l'association d'élaborer et 
finaliser le règlement intérieur 
de l'ONSFG mais également de 
mettre en place le premier bureau 
du Conseil de l'ordre du Gabon.

Et voici l'Ordre national des 
sages-femmes du Gabon !

CM
Libreville/Gabon

Les sages-femmes et les officiels au terme du lancement officiel de 
la campagne de présentation de l’Ordre national des sages-femmes.
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LES responsables laïcs et re-
ligieux de l'Enseignement 
privé protestant étaient 

réunis hier au lycée Jean Jacque 
Ndong Ekouaghé d'Owendo 
pour la tenue de la commission 
scolaire (Cosco) 2020 de cet 
ordre d'enseignement confes-
sionnel.
Placée cette année sous le thème 
" Engagement et persévérance 
pour la qualité et la performance 
de notre ordre d'enseignement ", 
l'ouverture de ce conclave devant 
poser les bases de la nouvelle 
année académique était prési-
dée par le pasteur président de 
l'Église évangélique du Gabon 
(EEG), le révérend Augustin 
Bouegoune, en présence direc-
teur général de l'Enseignement 
privé protestant, Jean-Faustin 
Mvone-Mba.
Comme l'an passé, les questions 
liées aux procédures de gestion 
financière et de l'efficacité pé-

dagogique étaient entre autres 
inscrites à ordre du jour de cette 
Cosco 2020, ces assises d'auto-
critique, voire de réajustement.
Occasion pour les enseignants, 
proviseurs et autres présidents 
de régions scolaires de s'inter-
roger sur le type de formation 
à donner aujourd'hui aux élèves 
dont ils ont la charge, afin que 
l'Enseignement privé protestant 
retrouve ses lettres de noblesse.
D’où l'invite lancée par le pasteur 
président de l'EEG à faire preuve 

" de sérieux, à examiner les pans 
les plus importants qui posent 
problème aujourd'hui comme 
ceux des finances. Il faut les exa-
miner sans complaisance de sorte 
à ne pas prêter le flanc à ce qui 
se dit et qui n'a rien à voir avec 
ce que nous faisons ".
Une exhortation reprise par 
Jean-Faustin Mvone-Mba qui a 
invité à ''débattre des thématiques 
à l'ordre du jour, de manière à 
parvenir à l'efficacité " souhaitée 
par cet ordre d'enseignement.

L'Enseignement privé 
protestant au peigne fin

Sveltana NTSAME NDONG
Libreville/Gabon

Responsables religieux et laïcs de l’Enseignement privé protestant 
en conclave sur les problèmes qui minent leur ordre d’enseignement.
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La communauté internatio-
nale célèbre ce 24 octobre 
la journée internationale de 

lutte contre la poliomyélite une 
maladie paralysante, potentiel-
lement mortelle, contre laquelle 
il n'existe à ce jour aucun remède 
sauf le vaccin. Le virus de la polio, 
le poliovirus sauvage, s’attaque au 
système nerveux et peut causer la 
paralysie en seulement quelques 
heures. Il s'attaque principalement 
aux enfants de moins de 5 ans. 
Bien que l'Afrique ait été offi-
ciellement proclamée ''Zone in-
demne de poliovirus sauvage'' 
par l'Organisation mondiale de la 
Santé (OMS) le 25 août 2020, le 
continent n'est pas à l'abri d'une 
résurgence de la maladie. Et cela 
tant que le poliovirus sauvage 
circule encore dans deux pays 
du monde où la polio fait encore 
de la résistance : Afganistan et 
Pakistan. 

Au nombre des initiatives visant 
à éradiquer la polio de la surface 
de la terre, il y a la plus embléma-
tique : le Programme Polio plus du 
Rotary international (RI). Elle a 
contribué avec l’Unicef, l'OMS et 
les États à la vaccination des en-
fants à grande échelle aux quatre 
coins de la planète, y compris au 
Gabon. 
Grâce à ce partenariat rotarien, 
en 1988, on dénombrait plus de 
350 000 cas annuels dans 125 
pays, aujourd'hui, on compte une 
réduction de 99,9 pour cent des 
cas dans le monde. Un résultat en 

partie lié à plus de 30 ans d'un en-
gagement du bénévolat rotarien. 
Avec à la clé plus de 2,1 milliards 
de dollars consentis dans cette 
lutte presque gagnée et d'innom-
brables heures de bénévolat pour 
protéger 2,5 milliards d'enfants 
dans 122 pays.
Pour rappel, le Gabon a été dé-
claré ''pays libre de polio'' en no-
vembre 2017. La commémoration 
de ce samedi devra être l'occasion 
d'en appeler à une mobilisation 
plus accrue contre un poliovirus 
– quasi vaincu mais qui circule 
toujours ailleurs.

Santé : ''En finir avec la polio''
I . I

Libreville/Gabon

Marche contre la poliomyélite à Libreville.
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